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1 Le complexe palatial fouillé à Ramat Raḥel au niveau Va a été daté au Fer II, alors que
les  centaines  d’estampilles  YHWD  sont  achéménides.  Même  si  celles-ci  ont  été
découvertes dans un contexte architectural peu clair, elles devraient être l’indice d’une
importante architecture administrative achéménide qui manque par ailleurs. Les AA.
ont essayé de résoudre cette dichotomie.  Ramat Raḥel a été fouillé dans les années
1930, 1950 et 1960. Le renouveau de la recherche sur ce site et la préparation de la
publication finale ont amené les AA. à réévaluer l’architecture « du Fer » et à la redater.
Le niveau IVb, d’abord placé à l’époque perse-hellénistique mais dont l’architecture est
trop pauvre pour expliquer les estampilles, est maintenant hellénistique. Le niveau Va
de l’imposant complexe palatial  est  par contre daté à la  fin du Fer II  et  à l’époque
achéménide. Ce palais de 50x100 m (il manque l’échelle sur le plan !) au plan régulier,
muni de deux grandes cours et bordé d’un jardin à l’ouest, a été achevé en trois phases
de construction. En redatant ce bâtiment, les AA. arrivent ainsi à la conclusion que, au
vu de la belle architecture, les estampilles et la céramique, Ramat Raḥel était un centre
administratif impérial et la résidence d’un gouverneur perse.
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